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LES CRIQUETS A LAGHOUAT EN �955

pilr 

le Docteur ARNAULT 

La région <le Laghouat a eu à subir 
au cours <lu p1·inlemps de 1933 une 
invasion de Criquets d'une telle im­
portance que les plus vieux habitants 
ne se ilOnvenaient point <l'en avoir 
vue de semblable. 

A la vérité, la sévérité de celb..:ci 
pouvait èlre facilement prévue car, 
si l on jette les yeux sur une carte de 
la region et si l'on y inscrit les lieux 
de pontes qui avaient été signalés 
avec précision entre le 4 el le 12 avril, 
011 s'aperçoit que telle une armée qui 

-
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à proximité de cette grande tache de 
verdure pour assurer le ravitaille­
ment facile de leurs descendanli;. 
elles n'auraient pas procédé autre­
ment. 

Nous donnons. par ordre, le relevé 
deslieux de pontes .leur dislanct>etleur 
orientation par rapport à Laghouat. 

Les éclos ions se produisirent entre 
le 6 et le 12 mai el les Criquets se 
mirent t:D marche dans les directions 
sui van les. 

Ceux provenant des points 1, 2 el 

Distance et orientati�n pat" rappot"t 1 
il Laghouat. 

1 Sables au nord de la prise d'eau . 4- à 5 km. au nord. 
1 Teniet Hemel . . . 3 kni. au nord nord-oue11t. 2 
1 

:1 Vieille piste de Tadj.,mout. 
1 • Col des sables. . 

1. 5 Mehafir !Champ de Tir) . . 

6 Kef Kheneg et Kef Messaad. 
7 Batkha . 
8 Beddem 
9 Bouchakeur 

10 Chaabt't uuar 
Il M' Khareg . 
12 Seridja Cherguïa 

13 Seridja. 
t• Bordj Gue nifl d 
15 Teniet Zebbach 

·-· · 

s'apprête à investir une place, ces 
lieux de ponte encerclaient littérale­
ment l'oasis. 

Si les Sauterelles avaient sciem­
ment disposé ces pontes autour el 

6km au nord nord-ouest, 
2 km. au nord ouest. 
4 km. ouest. 
de 5 à 12 km ouest sud-ouest. 
7 km. sud sud-ouest. 
de 6 à 9 km. sud, 
10 km. sud. 
6 km. sud sud est. 
t 2 km. sud sud-ouest. 
Il km, est sud-e�t 
î km. est. 

:1 
4 km, est. 
6km nord nord-est, 

·-

3 marchent directement sur le nord 
de l'oasis. 

Ceux des points 4 et 5 sur le Bois 
de Boulogne. 

Ceux des points 6 el 7 sur le l\he-
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Un poteau télégraphique recouvert 
de C1·iqu�ls. 

DE:'g, le Pont des Zouaves el la ferme 
Micol, dont les cultures et les luzer­
nières sont complètement anéanties 
en quelques heures. 

Ceux des points 8, 9, 10 et t l se 
dirigent sur le sud de Laghouat à tra­
vers la Daya Gueblia el les cimetières, 

Un mnr de jardin 

ne laissant derrière eut aucune trace 
de végétation. 

Enfin ceux Jes derniers points 
gagnent l'oasis p;ir l'est-sud-est. le 
sud-est et le nord nord-est, en pa�­
sant par le Boulevard du Nord, le 
Boulevard Fromentin et le bordj 
Senousti. 

L'in veslissement est alors com­
plet. Il n'avait pas fallu plus de trois 
jours aux Acridiens pour envahir les 
cultures ( t 5 mai). A partir du �3mai 
le mouvement de marche concen· 
t.rique sur Laghouat se dessine me 

une grande nelleté. Jusqu'nlol'!l 
l'oasis était surtout menacé par le 
sud, le nord, et le nord-ouest; désor­
mais i'invas ion est générale el les 
Criquets semblent littéralement se 

donner rendez-vous au centre même 
de la ville. 

Enfin à partir du 6 juin les Acri­
diens qui s'étaient attardés à ravager 
les emblavures de la ferme Micot ri 
les luzernières du l\heneg se dirigent 
à leur tour sur Laghouat par le Ro· 
e h er des Chiens oli ils se divisent en 
deux groupes : l'un oblique sur le� 
casernes et le Boulevard du Nord, 
le second envahit le quartier indi-

gène du Schtell. 
La situation tlevienl 

alors extrêmement criti­
que : non seulement les 
cultures vivrières el les 
céréales sont en quelques 
heures détruites, mais les 
Criquets s'attaquent aux 

arbres qu'ils dépouillent 
entièrement de leurs 
l'euilles. d'nbord, puis de 
leur écorce m�me ; les 
.Aloès, lesûpunlia, lesdurs 
djerids des Dattiers ne 
trouvent même pas grâce 
devant eux. 

que franchissent des bandes compactes de Criquets, 

Les régimes 1ie Oalle!l, 
et les grn ppes de Raisin à 
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A l'assa1,1t de !'Hôtel Trnnsatlantique. 

peine formés, sont attaqués ou 
tranchés, les }<'igues seules reste­
ronl sur les arbres entièrement dé­
pouillés. 

La marche des Acridiens est extrê­
mement impressionnante, leur flot 
pressé ressemble à une coulée de 
lave verdàlre qui <léf erle sans arrêl 
du fatle des murs pour passer de jar­
dins en jardins. 

Le Irone des arbres et les poteaux 
télégraphiques eux-mêmes, où ils 
recherchent sans doute une nourri­
ture improbable, disparaissent com­
plèlemt!nl sous une épaisse couche 
<le ces Insectes. 

Enfin dans le Schlell les maisons 
indig�nes envahies ne permettent 
plus aux habitants d'y séjoumer. 

Dans le bled, les animaux domcs­
lic1ues Montons el Chameaux rn�mes, 
refosenl de se coucher sur celte 
litière mouvante et les tentes des 
nomades sont attaquées. En ce qui 
concrrne les jardins, j'ai pu consta­
ter les préférences rnïirquées des 

Criquets pour certaines plantes el 
certains arbres. 

Arhre dont le li-one esl recouvert de 
Criquets. Ceux qu'on aperçoit 
dans le fond soul dt!jà enlièrement 
dénudé!<. 
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Parmi ceux-ci fos plus recherchés 
étaient la Vigne, les Figuiers, les 
Dattiers cl les arbrns d'ornement, les 
Ailanlhes. 

Au contraire les Tama-
ris el les Pins étaient à 
peine louchés. Quant aux 
l\taélias, les C ri q u e ts 
éprouvent pour t!UX une 
aversion si complète que 
je crois nécessaire de le 
signnler 

Parmi les plan tes déco­
ratives, les f.hrysan thèmes 
étai en t particulièrement 
re c h erc hés, c er taines 
autres comm e les Géra­
niums à peine touchées. 

D'autl'e part tous les animaux 
sauvages faisaient des Criquets une 
énorme consommation sans que le 
nombre de ceux-ci en parut diminué. 

Les Insectes en ce qui 
concerne les arbres frui­
tiers dévoraient d'abord 
les feuilles, puis l'écorce 
des jeunes branches et 
en tout dernier lieu les 

Criquets longeant une tôle de protection, 
· On voit que quelques uns parviennent à la franrhir. 

frui ts . 

. l'ai vu à plu sieurs re­
prises des Criq uets blessés 
dévorés en quelques se­
condes par leurs congénè­
res. Une énorme femelle 
de Crapau d panthère a 
eu devant. moi le rnf\me 
sort. 

Ceci me rappelle mon 
regretlt! collègue Rivière 
déclarant au cours d'une 
conférence à la Sociélé 
d'Acclimatation sur l es 
possibilités d'ace lim a t c­

menl de J'Acridotère en 
Algérie. " Lâchez des Acri­
dotères parmi les Criquets; 
quelque soit leur nombre. 

Une fosse de deux mètres de profondeur dans laque\lt, 
les Criquets sont dérivt\s pour y ètre incinérés. 

les premiers sero nt dévorés.,, 
.l'ai cru à ce momen t à une de 

ces bou tades dont il était coutumier. 
je suis main tenant convaincu que 
c'est une absolue vérité. 

Les divers procédés de deslrur­
lion se montraient presque tous 
inefficaces surtout parce qu'appliqnt� 
beaucoup trop tardivement. 

En réalité le seul qui eftt pu, en 
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temps voulu, donner cl'excellents ré­

sultats aurait été l'entourage eomplet

de l'oasis à l'aide de plaques Je tôle

ou de zinc de 0 m. :10 de hauteur que 

les Criquets ne pouvaient franchir et 
11'oit ils étaient canalisés vers d'im­

menses fosses qu'on comblHit ensuite.
Avec ce procédé. avec les feux de 

mazout. le son empoisonné el les 
lance-flammes pour terminer on 
ar·rivail h détruire 35 à 40.000 l<ilogs. 
dP. Criquets par jour. 

\talgré cela, le nombre des Insectes 
dévastateurs semblait à peine dimi­
nué el ce n'est qu'après quinze j ou rs 
d ' u �e lutt� épique qu

.
e le mal parut 

con,1uré grace en parhe à la transfor­
mation en Insectes parfaits des der­
niers Criquets . Ceux-ci ne tardèrent 
pas faute d'aliments à s'envole r  vers 
le nord laissHnt derrière eux nn
affreux paysage hivernal de terre nue
et d'arbres dépouillés . 




